
Es sHoPs ANGUs AU TEcHNoPôle axcus
Pour comprendre ['importance du Technopôte
Angus, don[ [es vestiges architecLuraux sonI
encore visibles dans ['arrondissemenI Rosemon[-
La Peti[e-Patrie, iI FauI remonter dans [e temps.
Jusqu'en 1900, [e si[e qui altait abriter les usines

Angus, bap[isées Les Shops Angus, étai[ encore
un [errain agricote. Lorsque [a compagnie de

chemin de ter du Canadien Pacitique a cons[ruiI

les usines Angus sur près de 1 00 hectares en[re
1902 et 1904, ette a recruEé 3 000 ouvriers dès leur

ouver[ure. La création de ce comptexe indus[riel
ayanL emptoyé jusqu'à 12 000 travai[teurs a permis

au quar[ier RosemonI d'émerger. Avant de devenir
un des ptus tameuxjoueurs de hockey du Canadien

de Montréa[, Maurice Richard tui-même a travai[é
aux Shops Angus à titre de machinis[e comme
['avait Fait son père.



COUP D'GIL

I

I
t
(

''t&

lEÉE

l:_ \

ÇaJry
'{a

LEs BELLES aruruÉes DEs sHops ANcus
Selon Christian Yaccarini, président et chet de
[a direction de ta Société de développement Angus
(SDA) et ini[iateur du Technopôle Angus, « les
usines Angus on[ é[é les précurseurs des quartiers
Rosemont, Hochelaga et Sain[-Michel qui se sont
dévetoppés à cause de ['etfervescen[e acIivité
économique dans [a région. Les Shops Angus,
les usines les plus modernes à avoir été bâties
au Canada à t'époque, ont permis [a créa[ion de
mittiers d'emptois durant des décennies. À teur
apogée, les usines Angus comportaient jusqu'à
68 bâ[imen[s e[ é[aient u[ilisées pour cons[ruire
des [rains entièremenI conçus sur place. lts'agiI
égatement du premier complexe industriet à avoir
adop[é [e taytorisme - caractérisé par [e lravailsur
une chaîne de montage - à MontréaI en ,1905. 

»

La chaîne de montage des Shops Angus é[ait
cons[i[uée de B0 kilomètres de rai[l

Les deux guerres mondiales ont momentanément
[ransformé ta vocation des usines Angus, réaFtectées
durant [a guerre de 1914-1918 pour [a Fabrication
d'obus, puis durant [a guerre de 1939-1945 pour [a

concep[ion de chars d'assaut. Les hommes é[ant au
fron[, les femmes onI dû travaitler dans les usines,
notammenI duran[ [a Seconde Cuerre mondiale.

Mais « dès tes années 1 960, [e secteur du chemin de
ter connaît un déclin pour plusieurs raisons, dont [e

passage de [a locomoLive à vapeur à celte au [rain
à diesel, exptique M. Yaccarini. Depuis [ors, tinie
la cons[ruction de A à Z de wagons. On ne Faisait
plus que réparer [es locomo[ives après [es avoir
comptè[ement déFaites et remises à neut dans les
usines. Les avancées technologiques subséquen[es
comme [e dévetoppement de [a voie maritime, des
au[oroutes eI du camionnôge ont graduellement
rendu obso[ète l'indusIrie terroviaire à Montréat.
Pour couronner te [out, [e gouvernement tédérat
a tavorisé cette industrie dans l'Ouest canadien,
notamment à Catgary», précise te dirigeant de ta SDA.
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LES USINES ANGUS SE PORTENT MAL
Al: -, - :: : - - :s À-gus avaient été

L- -. -:,- - 3-Êrt d'emptois direc[s e[
- - : --j _:-s une superFicie de 10 mi[[ions

:::::s carrés compor[ant même un
^:: :aL, La moi[ié des usines sont Fermées

:ar le Canadien Pacifique, et des bêri-
men[s indusIriels sonE démolis vers Ie

mitieu des années 1970. « La compagnie
mise a[ors sur [a créa[ion d'un vas[e cen[re
commerciaI et voiI par [a suite son projeI
con[rarié par une For[e opposi[ion de [a

part d'orqanismes communal[aires, de

commerÇanls des rues Masson eE On[ario
et d'é[us [ocaux en raison d'une pénurie

d'habi[aIions dans Ie quôrIier, ajoute
Christian Yaccarini. Le site [inira par devenir

[e p[us grand parc de logements sociaux

au Canada, à ['initiative des au[oriEés du

Québec, [esque[[es avaient racheté les

cinq millions de pieds carrés disponibles
pour empêcher [a cons[ruc[ion du cen[re
commerciatprojeté. À sa ptace, 3 200 uni[és

d'habiration compor[an[ 40oÂ de coopé-
ratives on[ été bâties entre 1 977 eL19B4.

Parattèlemen[, [a siIua[ion économique
empire à ['esI de MontréaI et tragitise
davan[age ['indusIrie terroviaire. Cela

condui[ à [a lerme[ure détini[ive des usines

Angus en 1992. Le chômage sévit a[ors,

atteignant jusqu'à 20% de [a popula[ion
locale. » Ptus que jamais, des so[u[ions sont
requises pour remédier à la dispari[ion des

usines Angus.

LA REVITALISATION DU SITE ANGUS

En réponse à une mobitisa[ion de groupes

de citoyens eL d'organismes sociaux
menacés par [a crise, la Corporation de

déve[oppemenI economique communèu-
[aire Rosemon[-Petite-Patrie (CDEC) est
créée en 1990 avec [a par[icipa[ion de

M. Yaccarini. C'es[ [a CDEC qui met[ra en

ceuvre ptusieurs stra[égies pour redyna-

miser [e si[e [out en y conservant les

emplois. Après pIusieurs années de
négociation avec le Canadien PaciFique,

elle réussit à ob[enir une option d'achaI sur
10 ans pour acquérir un si[e de 2,5 miItions

:e pieds carrés. En 1995, ta CDEC cons-

: :.'e à son [our ta SDA, une entreprise
: :::-cmie socia[e spécialement mandatée

D: - 
- -:. iialiser [e sî[e. C'es[ ainsi que [e

-::- -. . t.+ -- :rs .oitte.out er 1996. En

p.-: : :: - ::- .-: en[repr ses dans 13 bâ[i-
-=-.- :. t:-: :.: . 600 petsolres, le

c-a-::- ::": -:s a:-tor[e une place

l,:. :,: :- . ::::-- : :-:S:iC e!rCfand

^ VUE AERIENNE DE 1 996 DU TECHNOPOLE ANCUS
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Prix du design 2017. Lespace accuei[[e égatement des

commerces, des caFés et quetques reslaurants. À ta tois

lieu de travaiI et de vie, [e Technopô[e es[ réso[ument
axé sur [e bien-ê[re de [a communauté locale e[ sur [e

dévetoppement durabte depuis sa constitulion. lI s'agit de

FacLeurs irrésistibles pour M. Yaccarini, sensibLe depuis son
jeune âge à ['ac[ion communautaire, comme en atteste
son engagemenI dans des organisations étudiantes, des

groupes de détense et des partis politiques pour lut[er
contre [a pauvreEé, [a discrimination, [e chômage et dans

d'autres enjeux sociaux.

UN MILITANT INVÉTÉRÉ
«Les personnes qui me connaissent me quatiFienL d'entre-
preneur sociat. Depuis que j'ai été ptacé à ta tête de [a

SDA en 1995, mon équipe et moi tentons de démontrer
par nos ac[ions qu'i[ est possible d'avoir une économie

sans perdants. Nous souhaiLons concrétiser une
véritable solidarité dans un con[ex[e de développement
socioéconomique. C'est pourquoi nous accuei[[ons

essentiettemen[ des PME, de peti[s commerçênts et
des entreprises d'insertion sociale comme locataires.
Oulre ['économie socia[e, [e dévetoppement durable
constitue [e pilier du Technopô[e Angus. Nos méthodes

de construc[ion son[ assujetties aux normes LEED, e:
nous avons été parmi les premiers à Montréa[ à avoi-

mis en place une mu[[itude de mesures écotogiques

notammenL [e recyctage eL [e compostage», indique

FièremenI M. Yaccarini. En plus de [a décon[amination du

si[e qui a accueilti [e Technopôte Angus, [a conslrucLion

de bâ[imen[s écoénergétiques a été privité9iée, de

mêrne que [a récupéra[ion et [a redistribulion de chaleur,

[a récupéra[ion de pluie et t'uLitisation de revêtements

caplant le dioxyde de carbone.

À no[er que ce passionné de ['espriI communau[aire pris

au sens [arge s'est vu décerner [e prix PDC Vert de ['année

en 2012, ainsi que [a médaitte de l'Assembtée na[iona[e
en avri[ 2012, en plus de recevoir ptusieurs auEres

distinctions. Détenteur d'un bacca[auréaL en sciences
politiques de ['Université de Montréat, ita trouvé dans les

proje[s continus de [a SDA de quoi assouvir [a p[upart de

ses passions et donner vie à ptusieurs de ses aspira[ions,
[esquetles comprennent autant Ia cutture, [a santé,
['éducation que [es autres questions sociates Fondées sur

['instauration de bonnes conditions humaines au bénéFice

des communau[és.
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«Pour lulLer con[re [a pôuvre[é eE ['exclusion, nous avons

mis en æuvre des ini[ia[ives d'inserLion sociale. Ainsi, au[ant

['ensemble de ['entre[ien ménager eI des pe[ouses,

le déneigement, que les services de collecte sétective

et de la catétéria sont assurés par des personnes en

réintégra[ion protessionnelle. De plus, [a maison Phare

ottranE divers services aux enFants qui nécessitenI des

soins patliatits pédiatriques e[ à [eur tami[te est établie

au Technopô[e Angus. En somme, la SDA m'a donné

l'occasion de mettre en applica[ion les notions théoriques

de [a science potitique, un peu comme si mon expérience

de travaiI en découlait. Et nous avons encore bien d'autres
projets d'économie sociate et de développement durable

à matérialiser. J'es[ime que ['économie doil se trouver au

service des citoyens eL non pas l'inverse; c'es[ à cela que

je travaiL[e, et je veux continuer d'y ceuvrer», précise-t-il

re[a[ivemenE à ses convictions personne[tes.

LA REVITALISATION DANGUS
SE POURSUIT DE PLUS BELLE

À [a suite du [ancement du premier édiFice d'aFFaires par [e

Technopôte Angus dès 1999, te gouvernement canadien

['a considéré comme [e premier immeuble industriel
écotogique au pôys. Le Technopôle Angus a également
été certilié LEED Or au Canada dans [a catégorie
Aménagement des quar[iers en 2008.

Aujourd'hui, [e Technopôle Angus est devenu un symbole

de revitalisa[ion urbaine avec un parc immobi[ier de

580 000 pi2 procurant des services de proximité pour
permet[re aux résiden[s de taire Leur épicerie, de se

restaurer dans des é[ab[issemenls branchés, de savourer

les desserts de [a boulangerie Mamie ClaFou[is eI de

choisir un bon vin à ta Société des alcoots du Québec.
Avec, en prime, [a possibilité de Fréquenter une satle

aa.Iii:ti:
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t]NE IN4ACE 3D DE LA PHASE Z DU TECHNOPÔLE ANCUS

de gymnastique e[ un cen[re de sènté, un CLSC, une

phaimacie et d'envoyer [eurs enfan[s dans ['une des deux

garderies avoisinan[es.

Les projets de revita[isa[ion urbaine susceptibtes d'aider

les communau[és locales sonI en pteine ges[a[ion, à en

juger par la deuxième grande phase de développement

du Technopôte Angus lout récemmenI homo[oquée par

t'OFtice de consulta[ion pubtique de Mon[réat' La phase 2

du Technopôle Angus axée sur ['î[ot centrala requis Lrois

ans de ptanitica[ion, et te début de [a construc[ion esI

prévu [e Prin[emPs Prochain.

« Tous les proje[s de revitatisa[ion urbaine à Mon[réaI

consis[en[ à reconver[ir d'anciens si[es industrlels en

proje[s résidentie[s. Or, dans Le cas d'Angus, au [ieu d'édifier

des condominiums, nous nous sommes démarqués en

créanI près de 2700 emplois. Des postes diversifiés qui

comprennen[ des emplois en technotogie, mais aussi en

manu[ention, par exemple », no[e M. Yaccarini'

Le présidenI de [a SDA a égalemenI annoncé que la phase 2

du TechnopÔ[e généreta 1500 nouveaux emplois et

donnera tieu à ta cons[ruc[ion de 15 bâliments abri[anI

400 uni[és d'habi[ation résiden[iel[es, donI B0% seronL

des logements sociaux elZOo/odes logemen[s abordables

Y seronI aussi aménêgés 30 000 pi2 de commerces'

«Nous ins[allerons une boucle énergétique aérothermi-

que pour récupérer ['énergie des bâ[imen[s de bureaux

produits en journée e[ la [ransférer dans les 1 5 nouveaux

bâEimen[s résidentie[s en soirée eE en Fin de semaine'

Une rue piétonne séparera t'espace de bureaux et ['alre

résidentie[[e. Trois places pubLiques y seronI aménagées

par des archi[ectes e[ des ingénieurs de manière à cap[er

['eau de p[uie eI de neige, lesquelles seront transtormées

direc[ement en eêu propre. Le déneigemenI ne sera plus

nécessêire. N ous aspiro ns à obtenir [a certif ica[ion LEED-N D

PLATINE pour l'ensemble de la phase 2 du projel», précise

M. Yaccarini.

«ll esI bon de dévetopper des projets sociaux; tenter

de remédier aux probtèmes sociaux importe aussi C'es[

pourquoi nous [enons à taire en sorte que [e développe-

men[ économique à carac[ère sociaI soiI ancré dans

chaque [erritoire que nous desservons et tasse partie de

[ous nos projets à venir, à Rosemont e[ dans les au[res

quarLiers de Mon[réa[», conclut-i[. E
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